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SAINT JOSEPl[ NE REFUSE RIEN

Le trait .uivant est tiré d'une lettre écrite d'une ville du midi par un vénérable * îvouimes j i-1 à 75 vis le volume ; ''·'.
religieux plein de zèle pour le culte (e saimt Joseph.

" Pendant la neuvaine préparatoire à la ête lit bon saint Joseph..il y avait ebaque
jour, à soin autel. dans notre église. devant sa relique exposée, une pieuse eNhîortation

.suivie (de prièr'es. On a9 montré (de l'en) presseilen t Pour' assistel' à Ccs exerfciCeýs; k lepalt!Fév'al vienlt de inlIIi'. ("e>t un ji iîîîuîîiei et titiicI.iîvaiI1 ead ioIiî[ii
coneours était plus nombreux que Par le passé; ladévotion était certainement grand deIliii Il mourir. (om etuelques' >mi r eqa n rilvurain :lei.i
et contiante. i nlde Oll nmm pavt otmme quelquesin. qu:diluraitil pit ituithleen

Dans l'auditoire se trouvait une veuve mère de fami'e, 'ort edbarrassée d'un de I qein honst niien u .t ldpour îa cnneepU
>es tils, dgé de vingt-quatre ans, sans carrière. et livré à l'oisiveté. Saisie, dès le écr re quelque chose e'nine Les iytères dl PrI'S et terminer pal' <Ger'linial ou

commencement de la neuvaine, d'une confiance entière, elle avait résolu de dmnder ls ur. Or. ape à Dieu. 't v pit :lo i L( , \ 'eil-,t-'év'al, depmii piel-
a saint, Joseph qu'il troivût lui-mênie une position pour: son itls. Atiii de obteiir, q nies, ' tai pererti, e't rit mal tr'tr<, corime dii .l S:n-rey. (ia i

elle promit de thir ivla neuvaine avec toute la ferveur possible, surtotut de secouer sa l" ,it que al eui lu .s'ropule l. rtou'la. i et' t , ouvrage pur e elever

tiédeur dans le service de Dieu, d'aller se confesser et de se préparer a comnnmu nier' le 115uslu a la plus innoiiiettie yc Ile. ni i'il issi i ''les livre, d l'illuire
jour deu la fête dét'unt ont toiujoui's été honnêtes. mais ils ne poluvainiit n't,îihl:nit l:- ivIe li, j>par

" Trois jours après l af (lte du SaiIIt, elie vient me trouver. dé"olé reque tout le monde De!à celle correion1dalmaitre qui les a rplip:rai -,ou, toits
désespérée : 1rapports

-Mon Père, allez prêcier' que saint Josephl ne refuse rin soit pour le spirituel. soit , u iteroîîs ici les livre de a l Féval quii t'vi le p1.1;s de sie.e"s : 1. LEs
Fl.T I-'~s ib''tE î' "o\j.<tsj<vN I("est laà 'iii> iilivî'e (alpitale. .alliîaî iîa l\ 'lis ililili-poure le temporel! Tant qu'il vous Plaira! Moi, je r'épéterai à qui voudra l'entedire tre'îse i coilio. maiii ét la on <iteqlids eu cp111e0l' . . yel minievé'i-

que cela n'est pas Vrai ! Tai prié votre saint JDsephîet bien sait aveu quelle ('ontmi'iie e isd e e hmnain i'l N a nIl-epl u: r !h ne.de t une véri-
et pal' quels sacrifices! Il ne m'a rien obtenu table diseion de l'une. 'ios( S e iI'il y' a de plus u ,de ilus ruiiti' en tint de sel-

".-t qu'en savez.vous !i s et de sensatous y est étidié ait lrii -oe.
"-La chose est évidente. J'ai sollicité pendantît la necuvaine une plice ) pour mon .L.s hivilende lu:'et'îîîîîe 0" Ivlîi .l

fils; cette place s'est présentée juste le joui' de la fête; mon fils a été ref'usé ! Et ne..
dites pas qu'il manquait quelque choe à mles dispoîsitions iintérieures: jamllai je il'eus
tant de ferveur, de désir et de contiance...... C'en est fait ! Je île prierai pls 'otre
saint Joseph. Et déjà je me suis velgé contre lui: j'ai tut abandoné depuis sa fête. L.\ k:.IE ÈToilE. :e diltiion. 1 vo. I.\ FE:E i.:s t:Ivl.:s tégude breîtonne.
je me suis laissée aller à toutes les tentations !... Li.:CAPTArINE. SîIî, stiNi île l /I ' d, 100.e é,ljn, I Il.

"-Malheureuse! vous êtes une ingrate!... Vous avez été exauée; c'est eerlain, L'\Lui : , vîl i.lula: r l'il.\N-r. m e iIin.
votre fils est placé,... mais vous ne le méritez Plus. Quoi ! Parce que ('ette place ni 'aC'1A-rE.Ai.xr'vli E:, (Voyage :nelernier ys i.
Pas été trouvée le jour même de la fête. s'ensluit'il qîu'elle ne se trouveraP as plus bvtn . e édition. 1 vol.'1.vol.
tard ? Vous êtes une malheureuse ! Hâtez-vous d'implorer votre Pardon auprès( de LE CHAT E EL . 5e édi tion. 1 vol." li Iv.
saint Joseph. de le supplier qu'il ne vous garde pas raneune. puis cveie:-cous et LA 'îCixssE .m Roi.:;'\'itin. U vli.NE Illu E EVENANr. .;' é'itiI.
espérez... 1LAi CAV.ALIÈRE >uite de /i: C/mfs m / loi . 1 o.

" Je ne sais qui met tait en moi l'assurance que cette pmai'vie veuve avait été L 'en di1ii ivol.td/ 'i'111t<('iiol(Ird
effet exaucée et qtue son fils serait bientôt placé. La dame comprit, >'humilia et i LE IvE.\Lui·:t: K ÉMîUl. I îl. i iti.Ivl.
attendit avec confianlece. :Lit ('îitiv.1 1. iult 'rÊxàg-t le édit ioio. I)vit. iiî N.\lN T.i. : v diil.

Quatre ou cinq jours après, elle m'arrive toute joyeuse (-n disant: Mon Pèle. CHoUANs ET BLEUS. .le édition, 1 vIol. .1 iiî' ItS,' éliti. vil.
mon fils est placé là même où je soîtuIaitais, et où il avait été refusé ! Nous n'avons LEs loe.i.\oNs lU SirsNeE. élit n.
rien fitit t.out' cela, oin est venu le cler'clher: saint JoseII a tout fiit ! Adez-mi à le 1 vol.LL ii16. 1 «Sit i.t
remercier!t... Ah ! comme je v'ais répa'er so honneur, et dire aux person nies apriIès LE PRN'E (oloi..,Nv (site d é.
de qui fai fit l'office de Satan, quIe Ie je suis trompée, que j'ai été exacée !... dent. :;e éditin. I von l.i

" Depuis, cette femme demeure pieuse et fervente ; elle n'était :mt refois que bonne Li.:s coN Es liE BEWP.\îNEl. e élit. I i l .
Chrétienne. Elle m'a permis de raeonter ce trait.'" Coi 1. F,1 : 1 >iiis-rotîts uUvao u: li .Is.2\.
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MGR deRGEESBRIANDÈLA RELIGION EN FACE DE LA SCIENCE
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I vol. m-S de 190 pages .. ...... E.....rr ::...................... Prix franco.03) .- /lr-

c 1 Bl le L 14 U 1-dition. 1 -v l a ll: :i.:r L IIff 1- :1 S -1LNT 1( ,ý o 1 l'RN .:S.dela /,a

La lecture d'un voyage aS sL -'uNs lieux - rsod:lit:toujoTs:dldnp..ofoiidesn.otiod
L 'ans'Atnc. Nul'icat:.oliqnde,. dais ii i.ous s1il.,le\ . ::': l'approche n Le. la s:.aine sainite,P

l'intérêt de cette licItle lecturle est doitblé par' la coiînc-iueice (les dates. Enu I is;iIt
le v'ol umeiîquîe nous ainionçons aitjourdî'hîui , Oun tr'oisiènme chiarime s'ajoute aux l'abbé ALEXIS ARD'UIN
(leu.,; ruîemuier's ; lui char'me (lit stylce deloîtvi'age miiinmi. NMgt'(le Goeshiiid vous
attache Pour ainsi dir'e à chaqute stationî e(tg Oi voyage. 0Ou et-oit tre stir les lieuîx t'eu tr ',fîlt' ' I',ul u 't'ili î.iu'îii.

tentnt 10 p&-es kie olivoudaitavoir' Parcouîrîues, nais 1190 pags ep ri.1v l l-ý
q u ' l é c i L b t i ~ i t i s v é ~ c n s < ~ i2 c [P aer tit ~ e . G Etî ( O l q ( r 1,u' C N l ' ( G 11 'ý 1 H 1i ili 1 2 .i l.t î 4 , l

i de 90 p aes.. a ..................................... r o :î<juiu' 30 vats o î'
Le jcturnal d'ounvoydeatutsi ls nlies pdit toujout ta p ocinse iip èsd';Ileiiti

n vneuxrlcthoig e, maitugie n ous1eméhqu'l oe deblaoisemp1ie sinte, t IV " ess10ScOlé%'IPl e
e'itérè La pcepite hle ailesctuet doublo p par îêetui'uîîlea'î'la coïncidence 'dese fu da ;<. esles.e Iî 1it/4qu'S <'î lc'uieEn- i'ulisantull. ,10

Lesvoma squrens nuusionçuleont joc n t si c e su t atn ll slielaiiiil.l'ui

d ae t uN q em ie r s; rle une exa d rty le d e r'ou v gn e m me u oni sic ' d e o nt ouij<)ulî's Oi - ce s t hs m ei'uut rma " Iîî' s li' Iit il i i -I lu slit v ii ai e e
Ltchepo rix d'ec e pta e d'ovance. de c t 1 e s e le iu unieuse làà i ail el l'al (u'il

q'qiitlécruitonacroitsvrleitragdiqneavvéneiesn'(lerasinueCen'estpasasc

Pe v nt- uii xla rlelsprîit Iiiit e 'î'I i iîîôu(,ell di' Il il..pogè i '<laS it

s&îttiCit. eur impusaetu cii .li:c luann gudiie vsl-î .. roi>luuio. isn'ii'o.iiîu

tlimete t pa e u l vout laoîirt drci.L ore mauist0 pag1iiiuii il nuuîi tl'lscifu;lr.cIiuî~lîiuit àiéiiiîeîi'l's es pulè l

re grarti.s. 'OaiMiNe-:éeiumitoivA.i-.tisueteau ptiooet, G Llt E e < iNl·. Minmtii 2 'sl. inî 8.j u'C.riiI- -s'occupequ1touDee stutst.,t ontèris' e ît répétrils quela' reliin, q' con it tiointlaT'suin. ;à i'cl auinie talemie l1rois grèu d;es ltiehmill ;Iï que h m Leevaini ielevle(liieh iiem otolugiilàxo n eauaitmé oilie enwu n. aees del.oemess1vaun .nu, u lux.fau.ses1;dé.Le clielesvraie elilles di hi e mod1ul011 1er. ,;ur
PetitLa ders lafine chaqutrreti mosis Cle vnittn réfutmeepr ophitui mdear a eprise dénola te pIî,.,Iaie :mcenltriel

Les suipplémients musicaux sont chloisis avec le Plus grand soin): ilsissnnmrýs lsfi ectr aell hs iquie, la physooiIauome

a tan iqu possible. une exécution facile à une réelle valeur muitsical t n tuorslgeec, etc.

d'une110Correction pa -faite sous le rapport liturgique. Or.1, utu egip d cectu uen i- assslçnpuc

Le prix d'aboinnemient payable d 'avance est de $1.50 p:r-aan. 1eectd àqe n ate otel eho e t:le .lgv>etse e
p!is nmre Vs.\oilàla,àagrands traitl, lès prooëédés ide nos wvr:rs 'u4<r

pit'il a qttaquienlt Iunereligion divine, :avc une ienc mar l.Wauitres aotn
el ij re e .oige,. Ils a ie tle, vieux lh l os de l 'o ii<ýiIli,-elhiSaint-

Barth le dCalilée, et cela à-râ osde toult et à-prop u 1dePri1. 1:, IIImme 'ils
U'Ecrituire sainte n'est pas une science (de,- espnit, Imais dulit r. i -(liet i- entaient ileur impuissante vilthlaves gr-andI é riéseùhoq<ieils coetnous

telligible que pour -ceux qui ouitlecœur do.L-I voit(-,qui est, sur Hl centure porl ilter et Inous cn Cnri en nos lançiant. àa détiolt (de pevfieéit ed
les.pulis, y est aussi Pour les chrétiens. La charié est no1 selemnt 'ob)jet de ljsitIf!rnnn, yl/as aiani iIie uado espes li) ropIprès,i ~ ~ mi E tresne;nuselle cen est aussi la Porte. 'lOn ile> huerogeau ped du voir, ils rpodnt:laim Ildit. Pen être'fiiront.

Pac.) Ii ls jusqu'à dlire lontne le viei1 H1omière : dix;, car la 0cec, c't (,ux!
Voilà contre quli M1. lab Ardin combat. et il c:)iobt textun inairi. Son livre

La timidité est le voile de l'esprit, lhivpoenisie eýt Ilemasqouedu ner.est. avant t0ou1, 1un1livre sýérieuix. nous tsnidiro pis, fin livre pi1.1hiu. laurait
Petites lectures illustrées, I10 ets le vcum. us'imiituller : LEtue comparée dle pli ioohcrel; ieuse-eet (dephlspesiet¡ru.


